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Lapopulation vieillit,
et on a besoin de bras
Faceauchoc démographique, lesecteur s’imposecomme un
pilierdu «bien vieillir»,avec580 000 embauches d’ici à2035.
Laure Girardot

D’ICI 2050, un Françaissur
trois aura plus de 60 ans,
selon une étude de l’Insee,
entraînant une hausseesti-
mée de 55 %de la demande
deservicesà la personne.Ce
basculementdémographique
propulse l’économie de la
longévité dansune phasede
croissance rapide : 130mil-
liards d’euros attendus en
2030, jusqu’à250 milliards à
l’horizon 2050. Unedynami-
queportéeparuneaspiration
largement partagée,puisque
neufFrançaissur dix souhai-
tent vieillir à domicile selon
uneenquêteHarris interacti-
veparueennovembre2022.

Pour Patrice Lassalle-Ba-
reilles,présidentd’IdealCOet
directeur du Salondesservi-
c e s à l a p e r s o n n e
(20 000 postesàpourvoir en
2025 sur place)etdelaSilver
Economy Expo, l ’en jeu
dépasse désormais le seul
champ médico-social :
« C’est d’abord un sujet
d’organisationdesservicesà
la population. » Plus large-

ment, Patrice Lassalle-Ba-
reilles invite à dépasserune
lecture strictement généra-
tionnelle des services à la
personne.Selonlui, parler de
« services aux seniors » est
réducteur : il s’agitavanttout
de services aux citoyens,

mobilisables à chaqueétape
delavie.Danscettelogique,le
Salon des services à la per-
sonneaélargisonpérimètre
pour interroger plus large-
ment la vulnérabilité,partant
duconstatquechacunpeut,à
un moment desonparcours,
avoir besoind’accompagne-
ment.

Unmaillonessentiel
duliensocial
Longtempscantonnéà l’ima-
gede « l’aide ménagère», le
secteurdesservicesàlaper-
sonne s’impose désormais
comme une infrastructure
sociale de premier plan.
« Pour 80 %des personnes
que nous accompagnons,
noussommesleseulpointde
contact », souligne Brice
Alzon, président-fondateur
deLaMaisondesServicesàla
Personne, coopérative du

secteur.Au-delàdelapriseen
chargedeladépendance,ces
services jouent un rôle clé
faceàun risque majeur,sou-
vent invisible : l’isolement
social.

Le secteur se heurte à un
besoin massif de main-
d’œuvre.Avec580 000 pos-
tes à pourvoir d’ici à 2035
selon les derniers chiffres
officiels du ministère de
l’ÉconomieetdesFinances,il
constitue une réponse con-

crète aux défis sociaux et
économiques de demain.
Mais,sur leterrain,lesacteurs
jugent cesprojections sous-
évaluées.« Ceschiffres sont
en deçàde la réalité »,alerte
GuillaumeRichard,président
et fondateur du groupe Oui
Care,qui fédère16marques,
dont O2 et Silver Alliance, et
plus de 20 000 collabora-
teurs.« Dès2030, l’explosion
des besoins se conjuguera
aux départs à la retraite des
salariés du baby-boom.
L’impact serabrutal. » Selon
lui, les besoins réels pour-
raient atteindre entre
580 000 et 800 000 créa-
tionsdepostesd’ici2050.

Paradoxalement,du salarié
à domicile, garant du lien
social,à l’auxiliairedevie aux
compétences techniques
pointues (maladie d’Alzhei-
mer, prévention des escar-
res), ces métiers restent
structurellementdévalorisés.
Faiblereconnaissance,rému-
nérations modestes et forte
pénibilité persistent. Pour
Guillaume Richard, cette
situations’expliqueavanttout
parun biaisculturel :cespro-
fessionssontencoreperçues
comme reposantsur desdis-
positions « naturelles », au
détriment de la complexité
réelledessavoir-fairemobili-
sés.« Aimer n’est pas suffi-
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santpourbienaider.»

Descompétencesdeplus
enplustechniques
« S’occuperd’une personne
âgéeest très exigeant», rap-
pelle Patrice Lassalle-Ba-
reilles.Loind’unregistrepure-
mentvocationnel,cesmétiers
du soin mobilisent descom-
pétencesexigeantes,àlacroi-
séedusanitaire,dusocialetdu
relationnel.Accompagnement
de la maladie d’Alzheimer,
gestionde la perte d’autono-
mie ou prévention des ris-
ques: l’interventionàdomicile
exigedesgestestechniques,
desprotocolesde sécurité et
descompétencesrelationnel-
lesstructurées.

Pour Guillaume Richard,

« l’attractivité passe par la
possibilitédeseprojeterdans
un métier, pas par des pro-
messes abstraites ». Si la
question salariale demeure
structurante, elle n’explique
pasà elle seule les dynami-
ques de recrutement. Le
groupeOui Careaainsi reçu
prèsde800 000 candidatu-
res en un an, pour environ
400 000 candidatsdifférents
uniques(prèsde2%desactifs
du privé) révélant surtout un
enjeudefidélisation.

Cette mutation suppose
une reconnaissance des
acquis et des organisations
capables de limiter l’usure
professionnelle.Brice Alzon
privilégie ainsidesplannings
« le plus sur mesure possi-

(

ble» (demi-journéeslibérées,
week-ends préservés), afin
deconcilierengagementpro-
fessionneletviepersonnelle.

L’enjeuest enfin de cons-
truire de véritablestrajectoi-
res.« Nousnecherchonspas
la même chose », souligne
Guillaume Richard, qui
défend une offre modulable,
combinant temps partiel
choisi,polyvalenceousécuri-
sationdesparcours.ChezOui
Care, 40 %des cadres sont
issusdu terrain.Unchiffrequi
illustre la transformationpro-
gressive d’emplois histori-
quementprécairesencarriè-
resstructurées.

aPour 80 %
des personnes
accompagnées,
nous sommes
le seul point
de contact
Brice Alzon, fondateur
d’une coopérative du secteur

Lesaidesàdomicilesont

trèsrecherchées.

Cetyped'emploiest

appeléàsedévelopper

encoredavantagedans

lesprochainesannées.
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